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Introduction



Je me tais sur les philosophes, les astronomes, les astrologues, dont la science, très utile aux hommes, s’affirme par le dogme, s’explique par la méthode, se justifie par l’expérience.

Saint Jérôme (347-420)



Chers amis du ciel, si vous lisez ces lignes, cela signifie que l’astrologie vous intéresse et éveille votre curiosité. Vous êtes ce que l’on appelle un amateur (débutant ou averti), voire un praticien dans ce domaine. Comme je l’ai été et comme d’autres le seront. Mais que signifient ces mots ? « Curiosité » vient du latin cura, dans le sens de « soin ». Ressentir de la curiosité par rapport à quelque chose, c’est donc vouloir en prendre soin, y être attentif. Cette notion, sous le nom anglais de care, est très à la mode de nos jours. Quant à « amateur », sa racine est simplement « aimer ». L’amateur, c’est celui qui aime. Donc, en nous intéressant à l’astrologie, nous l’aimons et devons en prendre soin. Nous devons bien sûr, et avant tout, apprendre à la connaître, mais sans soins et sans amour cette connaissance resterait stérile. Cela m’amène à une réflexion : il y a plusieurs façons d’aborder l’astrologie. Chacun, suivant ses aptitudes et ses motivations, y parviendra par des routes souvent différentes. Certains l’adopteront comme un passe-temps, un « hobby » ; d’autres l’utiliseront en parallèle à d’autres disciplines ; enfin il en est qui éprouveront une véritable passion pour cette étude qui viendra enrichir leur vie comme elle a enrichi la mienne. Cela a pour nom la vocation. Or, pour en revenir à l’étymologie, « vocation » signifie « appel » ou plutôt « être appelé ». La vocation est un « signe du destin » que nous devons considérer avec respect et surtout, ne jamais négliger, sans jamais non plus se laisser décourager.

La plupart de ceux qui s’intéressent à l’astrologie en ont des impressions contradictoires. Certains, connaissant leur signe du zodiaque, pensent tout savoir et restent tout ébaubis lorsqu’on leur annonce qu’il y a autre chose (en général, ceux-là ne vont pas très loin, mais il arrive également qu’une véritable passion émerge de ces approximations). D’autres au contraire, conscients de la multiplicité des facteurs en jeu, ont peur de « se lancer ». Mon ambition ici est d’accompagner les uns et les autres, pas à pas, sur ce chemin astrologique, en essayant sans cesse de me mettre à leur place, sans les ennuyer ni les laisser s’enliser, et de les amener au niveau de connaissances qu’ils souhaitent. Cet accompagnement, j’ai souhaité qu’il s’appuie sur le savoir, sur l’expérience et le « vécu », beaucoup plus que sur les théories. La théorie est indispensable, mais parfaitement inutile si elle ne s’enrichit pas de la pratique. Ceci vaut dans tous les domaines ! Et il n’est rien dans cet ouvrage qui n’ait fait l’objet de vérifications. Je l’ai conçu comme une sorte de promenade au pays des astres, où chaque étape apporte, certes, son lot de réflexions, voire de difficultés, mais aussi ses aboutissements et ses triomphes. Le triomphe par exemple, après avoir étudié un thème inconnu, de se dire « je ne me suis pas trompé » ! Et surtout, celui d’avoir, en « amateur curieux », pris soin des autres, avec amour.


MODE D’EMPLOI


Retrouvez les mots techniques les plus importants explicités dans le glossaire ici.

Vous rencontrerez fréquemment dans cet ouvrage des « encadrés » signalés par des annonces :

Info : signale un ou plusieurs détails spécifiques destinés à donner un éclairage supplémentaire.

Anecdote : raconte des petites tranches d’histoire ou des souvenirs.

Focus : est là pour attirer l’attention sur un élément important.

Témoignage : comme son nom l’indique… Ce sont les commentaires de la personne concernée par l’analyse ou par les événements cités.

Exemple : celui d’une personnalité dont le thème illustre bien le sujet traité.

Petit + : le détail qui apporte un éclairage supplémentaire.












Partie 1
Faire connaissance avec l’astrologie





Chapitre 1
Qu’est-ce que l’astrologie et quelles sont ses origines ?




DÉFINITION

Commençons par faire appel à l’étymologie : « astrologie » est un mot féminin, venant du grec astron, « astre », et logos, « discours » ou « raisonnement ». Donc : discours des astres, ou raisonnement sur les astres. Si nous jouons au « micro-trottoir » en demandant à des passants « Pour vous, l’astrologie, c’est quoi ? », nous obtiendrons des réponses variées : « C’est l’horoscope1 dans le journal », « C’est une façon de prédire l’avenir », « Ce sont les signes » (du zodiaque). Plus rares seront ceux qui répondront qu’il s’agit de l’étude de l’influence des planètes sur l’être humain ! Les dictionnaires aussi ont leur mot à dire, du plus simple au plus compliqué :

« Méthode pour déterminer le caractère et le destin des hommes par l’étude de la supposée influence des astres » (L’Internaute).

« Ensemble de croyances et de pratiques fondées sur l’interprétation symbolique des correspondances supposées entre les configurations célestes (position et mouvement des planètes) et les affaires humaines, individuelles et collectives » (Wikipédia).

« Discipline ayant pour objet l’étude des corrélations entre la configuration, la qualité propice ou néfaste du ciel géocentrique lors d’un événement terrestre, d’une part, et la nature, les développements de ces événements, d’autre part » (Larousse).

N. B. : Pour rendre les choses plus claires : les « événements » peuvent être des naissances. Et « ciel géocentrique » signifie « ciel vu depuis la Terre » (du grec Gê : « Terre »).

Nous pourrions proposer, modestement bien entendu, d’autres définitions :

Astrologie : Méthode consistant à rechercher et analyser la corrélation entre ce qui se passe dans le ciel et ce qui est sur la Terre.

Ou enfin, cette définition plus poétique qui était celle de mon premier professeur : « C’est l’étude de la relation entre le ciel extérieur et le ciel intérieur. »

Nous laisserons à Aristote le soin de conclure : « Ce monde-ci est lié d’une manière nécessaire aux mouvements du monde supérieur. Toute puissance, en notre monde, est gouvernée par ces mouvements. »




LES ORIGINES DE L’ASTROLOGIE

Ne nous y trompons pas. Bien en amont des horoscopes et des définitions censées nous caractériser selon notre signe du zodiaque se cache une des plus anciennes connaissances de l’humanité, sinon la plus ancienne. Car de tout temps l’homme a cherché à comprendre et interpréter les messages du ciel… Il l’étudiait dans des buts pratiques : prévoir les marées, les changements de temps, les récoltes… C’était la version « astronomie ». Mais aussi pour prédire le destin des rois, les guerres et la paix, c’était la version « astrologie ». Les deux évoluèrent de conserve jusqu’au XVIIe siècle.


De la naissance en Mésopotamie à la pensée grecque

Les plus anciennes traces d’observation céleste nous viennent de la Préhistoire : certains motifs présents dans la grotte de Lascaux (17000 av. J.-C.) semblent montrer des étoiles ou des phases de la Lune. Le cercle de Goseck en Allemagne (4500 av. J.-C.), tout comme le site de Stonehenge en Angleterre (érigé entre 2800 et 1100 av. J.-C.), sont considérés comme faisant partie des plus anciens observatoires du monde.

D’après les documents actuellement connus, l’astrologie serait née en Mésopotamie, le « pays entre deux fleuves » – le Tigre et l’Euphrate (l’Irak d’aujourd’hui). De nombreux peuples se succédèrent dans cette région – notamment les Sumériens, les Chaldéens (Babyloniens), les Assyriens et les Perses. C’est là que s’érigèrent la légendaire tour de Babel et la ville de Babylone, ainsi que Ur, patrie d’Abraham. À propos du roi Nabuchodonosor, La Bible mentionne les mages et astrologues dont il prenait quotidiennement conseil.

C’est vers 5000 av. J.-C. que les Sumériens, originaires d’Iran, s’installèrent en Mésopotamie. Leur écriture « cunéiforme » constitue la plus ancienne découverte à ce jour. Parmi leurs réalisations architecturales figurent les ziggourats (sortes de hautes tours) qui servaient à la fois de grenier à blé, de bâtiment administratif, de temple et d’observatoire. Dans cette civilisation, la science et la religion étaient étroitement associées.

En 3000 av. J.-C., les Hittites, les Perses, puis les Akkadiens envahirent Sumer et adoptèrent ses techniques. Babylone devint peu à peu la capitale du Moyen-Orient, exerçant une influence croissante sur tous les peuples environnants.


EN MEN DOURAN KI, Seigneur des décrets du ciel et de la terre, septième roi d’avant le déluge, fut l’inventeur de l’astrologie et de la divination, dont les dieux lui révélèrent les principes.

Tablette babylonienne, 2000 av. J.-C.



Vers le milieu du VIIe siècle av. J.-C., Assurbanipal constitua une gigantesque bibliothèque regroupant notamment de nombreux documents astrologiques. Certains de ces documents ont été retrouvés dans les ruines de la ville de Ninive.

Dès 600 av. J.-C., chez les Grecs, les conceptions de Pythagore rejoignaient à bien des égards celles des Babyloniens : l’Univers était perçu comme un tout indissociable dont les parties étaient en intimes résonance et correspondance. Pythagore, par ailleurs, soutenait que la Terre était sphérique, et sa mystique débouchait sur un concept d’harmonie universelle. Sa philosophie eut une influence considérable sur celle de Platon (429-347 av. J.-C.) et d’Aristote (382-322 av. J.-C.), pour qui tous les événements et phénomènes terrestres étaient inféodés aux mouvements des sphères célestes.

À partir de 200 av. J.-C., l’astrologie se répandit à Rome alors que, vers la même époque, le grand astronome Hipparque découvrait la précession des équinoxes2.


FOCUS

Du spectacle du ciel naquit l’astrologie


Il était une fois, il y a bien longtemps, des hommes « chasseurs-cueilleurs » qui parcouraient de longues distances pour trouver de quoi se nourrir. Ils étaient un peu les SDF de notre histoire…

Et ainsi, un soir où, la panse bien remplie par un repas de chevreuil rôti, allongés auprès du feu, ils levèrent la tête et regardèrent le ciel.

Cher lecteur, vous souvenez-vous du moment où pour la première fois vous avez pris le temps de faire cette expérience ? De vous étendre sur le sol en regardant au-dessus de vous, tranquillement (par beau temps si possible) ? C’était un instant magique – surtout si vous aviez 15 ans, étiez sur une plage en compagnie de votre premier flirt – mais je m’égare, bien qu’il soit fort possible que ce moment ait fait naître des passions pour le Cosmos !

Alors imaginez, imaginons ensemble l’ahurissement de ces hommes, femmes et enfants, devant toutes ces lumières… Bien entendu ils réitérèrent l’expérience et, surprise, ils s’aperçurent que certaines de ces lumières bougeaient ! Certaines très vite (comètes ou étoiles filantes), d’autres plus lentement et régulièrement : les planètes. Mais cela, ils ne le savaient pas…

Imaginez aussi leur terreur, la fois où le Soleil cessa de briller durant la journée, où le croissant de Lune nocturne disparut, où ils virent leur première éclipse. Certains de ces hommes tirèrent de ces observations répétées des règles (on appelle cette méthode « l’empirisme »). Ainsi naquirent l’astronomie et l’astrologie, qui en ces temps-là étaient une seule et même discipline.

Ces hommes étaient souvent à la fois prêtres, mathématiciens et astrologues. Mais pour eux comme pour les « gens du peuple », ces lumières étaient des dieux. Il fallait leur donner un nom, ce qui fut fait par les Grecs, puis par les Romains – le dieu était le même, seul le nom changeait : Zeus/Jupiter, Chronos/Saturne, Arès/Mars…








L’apogée grecque et romaine

C’est le grec Ptolémée (IIe siècle) que l’on peut considérer comme le véritable fondateur et initiateur de l’astrologie. Son ouvrage majeur Tetrabiblos (La Tétrabible) est encore consulté et respecté de nos jours. Il fourmille « d’aphorismes » ou sentences concernant la nature et la position des planètes. En voici un exemple : « L’affinité de Saturne avec Mercure en lieu propice fait les hommes curieux, inquisiteurs, discourant des lois et de la nature, capables de secrets, faisant des merveilles. »

C’est surtout dans l’Antiquité que la science des astres se développa. Après la mort de César, l’astrologie connut à Rome un succès grandissant. Versés dans la science des nombres et férus de géométrie, les astrologues avaient une clientèle prospère, cultivée, sophistiquée. Auguste, Tibère et les premiers Césars contribuèrent largement à ce triomphe des astrologues.




Premières critiques

Toute montée est suivie d’une descente… Celle-ci devait s’amorcer dès la fin du premier siècle de notre ère, avec les critiques acerbes d’intellectuels de plus en plus sceptiques, tels que Pline l’Ancien ou Juvénal, qui s’insurgèrent contre l’emprise abusive des astrologues sur l’aristocratie romaine.

Avec le développement du christianisme, les Pères de l’Église furent obligés de tolérer, sinon d’adopter, un certain nombre de pratiques jugées par ailleurs démoniaques, mais particulièrement difficiles à extirper de la sensibilité populaire. Ce fut le cas de l’astrologie, pour laquelle se passionna l’empereur Julien l’Apostat (331-363), qui cherchait tous les moyens de contrecarrer l’Église triomphante.




L’astrologie et l’Église catholique

Au IIIe siècle, Plotin, l’un des plus grands penseurs gnostiques, s’efforça de concilier dans ses Ennéades le christianisme et l’astrologie. Selon saint Jérôme (IVe siècle), les rois mages étaient d’authentiques astrologues : la connaissance des mouvements célestes les avait éclairés sur l’identité du Messie.

L’attitude ambiguë de l’Église confina l’astrologie dans une espèce de semi-clandestinité. Il fallut attendre les XIIe et XIIIe siècles pour la voir ressortir au grand jour et regagner tout son prestige, notamment grâce au célèbre moine franciscain Roger Bacon (1214-1294) ou à l’illustre conteur Chaucer (1340-1400). Papes, souverains et ministres recommencèrent à s’entourer d’astrologues – Ludovic Sforza, duc de Milan, Jules II, Léon X, Paul III (les papes de la Renaissance étaient en général très avancés dans la science des astres).

Par exemple, Cosme de Médicis et son petit-fils Laurent le Magnifique eurent fréquemment recours aux astrologues. Parmi les intellectuels de cette époque, citons Regiomontanus (1436-1476), inventeur d’une méthode particulière de domification3, ou Paracelse (1493-1541) fondateur de la méthode alchimique4.


FOCUS

Astrologie et religions


Toutes ces controverses nous mettent face à une évidence : l’astrologie, de tous temps, était acceptée en tant que message divin, mais, dès lors que la science et la religion prirent des voies séparées, elle « fit désordre » ! Le fait que les planètes portaient des noms en relation avec les dieux du panthéon grec ou romain était contraire aux doctrines monothéistes, raison de plus pour la réduire à l’état d’attraction de foire. Citons Victor Hugo et son poème Napoléon II :

« L’avenir n’est à personne, sire, l’avenir est à Dieu ! »

Il est intéressant de noter que la vision de l’islam rejoint cette idée : seul Allah connaît le destin.

Celui qui se sert de l’astrologie pour décrire le destin d’un homme se substitue à Allah, ce qui est un crime. Les étoiles ne peuvent servir de façon « halal » (licite) que pour guider les hommes dans leurs voyages. Cette dernière phrase pourrait prêter à confusion, aussi est-il bien précisé que cette orientation est purement géographique…








De la Renaissance à la Révolution française

En France, les rois, très superstitieux, avaient coutume de consulter des astrologues, pour les grandes décisions comme pour les actes de la vie quotidienne. L’épouse d’Henri II, Catherine de Médicis, avait engagé à la cour l’illustre Nostradamus (1503-1566), auteur des Prophéties, publiées en 1555. Elle eut également à son service un autre célèbre astrologue, le florentin Ruggieri.


ANECDOTES HISTORIQUES

Heurs et malheurs des astrologues


L’astrologue Galeotti était attaché à la cour de Louis XI. Mécontent de ses services, ce dernier avait décidé de le faire mettre à mort, et choisit de lui tendre un piège. Tout d’abord, il ordonna à l’un de ses fidèles de se cacher derrière un rideau, avec pour mission d’écouter sa conversation avec Galeotti. Si le roi disait « Il y a un ciel au-dessus de nous », son serviteur devrait immédiatement faire pendre Galeotti haut et court ; s’il disait « Allez en paix », il devrait lui laisser la vie sauve.

Louis XI fit mander Galeotti qui subodorait un problème et lui demanda : « Vous qui savez si bien lire le futur, avez-vous recherché la date de votre mort ? » Galeotti lui répondit calmement : « Sire, la seule chose que je sais concernant la date de ma mort, c’est qu’elle interviendra trois jours avant celle de votre Majesté. » Louis XI se figea, puis clama très fort « Allez en paix ! » et le reconduisit à la porte. Par la suite, Galeotti fit profiter de ses services quelques autres puissantes familles et il vécut vieux et riche !

L’astrologue de Louis XIII eut moins de chance : pour avoir prévu la mort prochaine de son souverain, celui-ci l’expédia aux galères.

Bien plus tard, dans l’Allemagne hitlérienne, malgré une condamnation officielle due essentiellement à la crainte de prédictions négatives, certains dignitaires du 3e Reich – dont Himmler et Goebbels – eurent fréquemment recours aux conseils des astrologues. Et celui de Hitler, Krafft, périt dans un camp de concentration pour avoir prévu la chute de son employeur…





À la naissance de Louis XIV, le médecin, mathématicien et astrologue Morin de Villefranche établit l’horoscope de l’enfant. Il composa aussi un manuel sur le calcul des longitudes. À la même époque, l’astrologue de la cour d’Espagne annonça que l’infante Marie-Thérèse épouserait le premier monarque d’Europe, et que cette alliance écarterait les risques de guerre : en 1660, à la suite du traité de Westphalie, fut célébré le mariage de Louis XIV et de Marie-Thérèse – gage de paix entre la France et l’Espagne. Morin de Villefranche fut le dernier « astrologue royal ». C’est à cette époque que l’astrologie commença (de nouveau !) à décliner sous les coups de boutoir de la science et de la religion. Voltaire lui-même publia un virulent pamphlet. Les planètes, vues dans une lunette astronomique, parurent moins magiques, et cependant, la plupart des astronomes de l’époque ne se privaient pas, en sus de leurs observations et de leurs calculs, de pratiquer l’astrologie et d’en tirer de confortables revenus. Cela leur valut les foudres de Colbert qui, en fondant l’Académie des sciences, sépara officiellement les deux disciplines. À dater de cette période, elles suivirent des chemins différents. Avec le siècle des encyclopédistes, le scepticisme rationaliste s’empara des esprits.

Notons que même l’esprit scientifique le plus rigoureux n’était pas systématiquement ennemi de l’astrologie puisque des astronomes tels que Kepler (1571-1630), qui étudia l’astrologie au King’s College de Cambridge, ou Newton (1642-1727) ne dédaignaient pas de pratiquer eux-mêmes cette discipline si décriée.


ANECDOTE HISTORIQUE

L’astronome Halley (célèbre pour avoir découvert la comète du même nom) s’étonna auprès d’Isaac Newton de voir un savant aussi distingué se passionner pour une « fausse science ». Newton lui répondit : « Monsieur, la différence entre vous et moi, c’est que j’ai étudié la question, et pas vous. » (En version originale : « I studed it, you not. »)







Et c’est ainsi que nous sommes arrivés au XXe siècle…

Arrivés à ce moment de notre histoire, nous sommes obligés de faire une pause. En effet, depuis le début de ce chapitre, tout ce qui est évoqué ou conté à propos de l’astrologie se réfère entièrement et uniquement à son application prévisionnelle. Les praticiens qui officiaient auprès des dirigeants, des rois ou des papes s’intéressaient à leur règne, leurs défaites ou leurs victoires, mais n’avaient que faire de leurs états d’âme, de leurs ennuis sentimentaux ou des aspirations personnelles qui motivaient leurs actes.

Le XXe siècle, dans sa deuxième moitié surtout, va marquer un changement radical dans cette vision et cette évolution. Ce sera, en grande partie, grâce au développement d’une science nouvelle : la psychologie. Avant la Seconde Guerre mondiale, quelques éditeurs courageux avaient publié des « traités » d’astrologie. Ceux qui les rédigeaient le faisaient souvent sous des noms d’étoiles, de planètes : « Antarès », « Hadès5 », « Fomalhaut » ou encore « Rumélius ». En effet, nombre d’entre eux étaient des intellectuels qui souhaitaient demeurer discrets. Certains étaient magistraux (Rumélius était le pseudonyme d’Armand Barbault, frère d’André dont nous parlerons souvent), d’autres étaient terrifiants par le nombre de catastrophes inéluctables auxquelles ils exposaient leurs élèves ou lecteurs. C’était l’époque où l’interprétation astrologique était entièrement conditionnée à la notion de planète maléfique, bénéfique, affligée ou dignifiée. Toute nuance en était bannie.

Voici quelques exemples tirés d’un « manuel d’astrologie » de l’époque : « Uranus en Sagittaire : Dislocation des hanches », « Uranus en Scorpion : Danger d’assassinat ou de mort subite par explosion, électrocution, aviation, troubles génitaux suite à des pratiques perverses », « Jupiter affligé en Poissons : Propension au vice, le sujet devient un parasite social ».


ANECDOTE 

Un jour, lors d’un congrès, je me retrouvai à côté de Joëlle de Gravelaine, astrologue célèbre et très cultivée. Je lui demandai ce qu’elle pensait de l’un de ces « désastrologues ». Elle me répondit : « Tu as lu ça ? Tu n’es pas allée te jeter dans la Seine, direct ? Tous les espoirs te sont permis ! »




La fin de la Seconde Guerre mondiale verra l’essor de l’astro-psychologie, grâce en particulier à André Barbault (1921-2019), par ailleurs initiateur de techniques reconnues et utilisées par la communauté astrologique internationale, Jean-Pierre Nicola, auteur de théories particulièrement originales et instructives, et un adversaire de l’astrologie : Michel Gauquelin6.

L’astrologie évolua énormément après 1950 et surtout dans les années 1980. Des associations furent créées, des écoles fondées, et régulièrement avaient lieu des colloques et congrès internationaux réunissant des centaines de personnes, au cours desquels des astrologues renommés intervenaient et faisaient part des résultats de leurs recherches. J’avais à l’époque réussi à organiser des rencontres entre astronomes et astrologues, sujet toujours délicat !

C’est aussi l’époque de la création du premier logiciel d’astrologie : Astroflash (1966). Sollicité pour rédiger les interprétations de thèmes astraux réalisés par ordinateur, André Barbault accepta parce que, grâce à l’informatique, il put calculer des thèmes très loin dans le passé, et ainsi approfondir ses recherches historiques. Outre le fait de faciliter les recherches, Astroflash marqua un tournant majeur dans l’histoire de l’astrologie contemporaine, en la mettant à la portée de tous.




Qu’en est-il aujourd’hui ?

L’astrologie est très vivante, mais elle est mise à toutes les sauces. La profession étant peu réglementée, cela ouvre la porte à de nombreuses dérives : formations diffusées par des personnes manquant de compétences ou d’expérience, garantissant de « devenir astrologue professionnel en trois mois » ; consultations contenant un mélange indigeste de « voyance, tarot, numérologie, astrologie » et du mythique « retour d’affection » cher aux marabouts africains… Sans compter les horoscopes quotidiens, hebdomadaires, mensuels ou annuels et pas toujours très « sérieux » …

En revanche, la création et la commercialisation de logiciels d’astrologie, puis de sites internet spécialisés, réalisant en quelques secondes des calculs qu’auparavant il fallait faire à la main, ont permis des échanges et des contacts nouveaux, au travers de blogs. Les internautes amateurs d’astrologie y proposent leurs impressions, s’interrogent entre eux à propos de tout – leur propre thème de naissance comme les événements sociaux, politiques, géographiques.






QUELLES SONT LES APPLICATIONS
DE L’ASTROLOGIE DE NOS JOURS ?

Elles sont à la fois individuelles et collectives.


Au niveau individuel

Il s’agit de la consultation, destinée à éclairer un client sur sa personnalité, ses potentialités, à décoder ses forces et ses faiblesses, de façon à favoriser une meilleure entente avec soi-même et les autres. La consultation peut être globale ou plus ciblée sur un plan quelconque de l’existence : psychologie, profession, affectivité… Enfin, elle comporte une partie prévisionnelle, dans laquelle l’astrologue informe son client des « climats » présents ou à venir dans son ciel personnel. La qualité d’une consultation dépend essentiellement de l’astrologue. De ses compétences bien sûr, de la « bonne maîtrise de son outil », mais aussi de son sens psychologique et de sa capacité d’empathie. (Voir « Questions fréquemment posées »).

Il est cependant nécessaire de bien comprendre ce que l’on peut attendre d’un thème astral et ce que l’on ne peut pas en attendre. Pour beaucoup, en effet, ce simple dessin est capable de décrire le caractère et la destinée de l’individu dans les moindres détails, y compris, comme ironisent certains, l’âge du capitaine, ou la profession du grand-père. De nos jours encore, certains astrologues font des recherches afin de connaître le résultat des courses ou les numéros gagnants au Loto. Visiblement, ils n’ont pas encore trouvé la martingale, sinon ils vivraient tous aux Bahamas dans un palace 5 étoiles !

En bref, le thème astral permet de dégager :


	des indications sur sa personnalité, son mode de fonctionnement ;


	ses goûts et capacités professionnelles ;


	son « type » d’intelligence ;


	sa sensibilité, ses aspirations et réactions affectives ;


	sa santé ;


	ses points forts et points faibles dans ces différents domaines ;


	enfin, la « météo » prévisionnelle.




Mais à aucun moment l’astrologue ne pourra dire avec certitude ce que la personne va FAIRE. Car c’est là que réside son libre arbitre, et il existe : « Les astres inclinent mais ne déterminent pas » (citation attribuée à saint Thomas d’Aquin).




Au niveau collectif

Il s’agit de l’enseignement. Beaucoup d’astrologues le pratiquent en se contentant de partager ce qu’ils ont appris. Plus rares sont ceux qui développent une vraie méthode pédagogique. En revanche, il existe maintenant des écoles. Il y a également des astrologues qui travaillent pour des entreprises, dans le recrutement. Ou dans la presse. Quel magazine, quotidien, hebdomadaire ou mensuel n’a pas sa rubrique astrologique ? Et que faut-il en penser ? Entre ceux qui se précipitent sur la page « horoscope » et les autres qui se moquent allègrement des premiers, n’y a-t-il pas un équilibre à trouver ?

Qu’importe. Un horoscope bien fait, établi par un astrologue compétent, peut recéler de belles surprises, mais cela ne « marche pas à tous les coups ». Considérons-le comme une sorte de météo de la vie, qui nous incite, par exemple, à nous munir d’un parapluie quand l’on sait qu’il va pleuvoir…


FOCUS

Les écueils de l’horoscope


Un horoscope consiste à établir des prévisions concernant chaque signe.

Premier obstacle ! L’humanité ne peut être divisée en douze familles qui chacune vivrait la même chose en même temps. C’est pourquoi les astrologues qui rédigent des horoscopes tentent de nuancer leurs prévisions.

Deuxième obstacle : l’horoscope concerne les signes du zodiaque, donc la position du Soleil. Mais quid des autres planètes ? C’est ainsi que celui qui a le Soleil en Sagittaire et quatre planètes en Capricorne se retrouvera sans doute autant, sinon davantage, dans ce dernier signe ! (Voir le thème de Brad Pitt.)

Troisième obstacle plus technique : la prévision se base sur la position des planètes à un moment donné par rapport à ce fameux Soleil. Ainsi vous lirez parfois que, Uranus étant dans votre signe, vous allez vivre des changements inattendus dans votre vie. Mais Uranus est une planète lente qui demeure environ sept ans dans un signe. Inutile donc de préciser qu’en avançant dans le signe il concernera d’abord ceux qui sont nés au début de celui-ci, et pas du tout les autres ! C’est pour cela qu’un astrologue « sérieux » précisera quelles sont les personnes concernées par cette influence, soit en indiquant un créneau de dates de naissance, soit en les classant par décans (chaque signe est divisé en trois décans, chacun couvrant dix degrés, soit approximativement dix jours).

Compte tenu de ces difficultés, il est parfaitement normal que l’horoscope, même très soigneusement établi, ne puisse refléter systématiquement la réalité. En outre, les journaux ou autres supports proposent souvent un horoscope compartimenté : pour chaque signe il y a « amour, travail, santé » ou quelque chose de ce genre. Et le public est souvent friand de ces choses-là. Mais il y a des moments où les événements se concentrent sur l’activité et n’ont rien à voir avec les sentiments. Et dans ce cas l’astrologue doit « meubler » dans certains domaines, et manque de place pour dire les choses les plus importantes !












1. Horoscope : du latin horoscopus, « qui considère l’heure » (de la naissance).

2. Voir l’explication de ce terme ici.

3. Domification : méthode de calcul des maisons astrologiques.

4. Alchimie : méthodes en rapport avec la transmutation des métaux. À l’époque de Paracelse, la chimie n’était pas encore séparée de l’alchimie. Pour lui, « l’alchimie ne consiste pas à faire de l’or ou de l’argent. Son but est de produire les essences souveraines et de les employer pour guérir les maladies ».

5. Voir l’exemple de son thème ici.

6. Voir le chapitre 2, « L’astrologie et les statistiques ».





  

  
Chapitre 2

    Astrologie et science


  
    
      L’ASTROLOGIE ET LES STATISTIQUES

      
        Les découvertes de Michel Gauquelin

        L’idée selon laquelle l’outil statistique pourrait aider à prouver la valeur de l’astrologie ne date pas d’hier. Déjà, dans la première moitié du XXe siècle, Paul Choisnard, polytechnicien et astrologue français (1867-1930), et Karl E. Krafft, astrologue suisse (1900-1945), pensèrent avoir « mis le doigt » sur des lois statistiques, mais des vérifications ultérieures ne permirent pas de confirmer leurs dires. Il n’en fut pas de même pour les statistiques élaborées par Michel Gauquelin (1928-1991), psychologue français qui, avec son épouse Françoise, statisticienne, entreprit une recherche dans le but de démystifier l’astrologie et de faire la lumière sur cette grande question : les astres ont-ils une influence sur l’être humain ?

        Il rassembla ainsi un échantillonnage de 16 000 dates et heures de naissance de personnages ayant pour particularité d’avoir réussi dans des types de professions particulières (la notion de réussite dans la profession étant un critère indiscutable) et commença par une étude sur le rapport éventuel entre ces métiers et les signes du zodiaque. Les résultats furent décevants. Les sportifs ne s’avéraient pas plus souvent Bélier que Poissons…

        Mais il arrive souvent dans la vie qu’en cherchant quelque chose, on trouve autre chose ! Et ce que Michel Gauquelin n’avait pas trouvé avec les signes du zodiaque, il le découvrit avec les planètes, et leur position dominante (au lever ou en culmination – pour les amateurs avertis : près de l’Ascendant ou du Milieu du Ciel). Je passe sur les chiffres et les pourcentages, pour évoquer surtout les résultats.

        Les groupes professionnels étaient les suivants :

        
          	
            Militaires

          

          	
            Champions sportifs

          

          	
            Politiques

          

          	
            Vedettes, acteurs

          

          	
            Scientifiques, savants

          

          	
            Littérateurs

          

        

         

        
          	
            Mars domine chez les champions sportifs et les militaires (ainsi que chez les médecins – voir, en deuxième partie, les paragraphes concernant Mars).

          

          	
            Saturne domine chez les scientifiques.

          

          	
            Jupiter domine chez les politiques (hommes d’État), mais aussi chez les acteurs.

          

          	
            La Lune domine chez les écrivains, les littéraires. En revanche, ces mêmes planètes s’avéraient particulièrement faibles dans les cas suivants :

            
              	
                Mars chez les artistes et les littéraires ;

              

              	
                Jupiter chez les savants ;

              

              	
                La Lune chez les sportifs…

              

            

          

        

        Michel Gauquelin, surpris par ces résultats, constitua un « groupe témoin » de personnes choisies au hasard sur une liste électorale ; dans leur cas, aucune des planètes ne jouait un rôle particulier.

      

      

        Des résultats très discutés…

        La science, on s’en doute, accueillit fraîchement ses travaux. Cela provoqua d’ailleurs cette remarque historique du biologiste Jean Rostand : « Si la statistique se met à prouver l’astrologie, je ne crois plus à la statistique ! » Et Paul Couderc, que le simple mot d’ « astrologie » rendait furieux, joua des pieds et des mains pour enterrer ces recherches, qu’à vrai dire il n’avait même pas lues.

        Pourtant, l’administrateur à l’Institut national de la statistique et des études démographiques trouva exacts les calculs des Gauquelin. Mieux encore : le comité rationaliste belge, ayant décidé de reprendre tous les calculs en utilisant des données de naissance différentes, se trouva fort marri d’obtenir des résultats similaires et de devoir confirmer le bien-fondé des études du chercheur. Mais sans les publier… Voici un extrait de la réponse du président du comité belge : « Nous avons en effet vérifié les calculs de M. Gauquelin et sommes d’accord avec ceux-ci. Mais nous ne pouvons admettre ses conclusions. » En bref, la partie statistique est validée. Mais pas question d’accepter ce qu’elle pouvait signifier concernant l’astrologie !

        Michel Gauquelin se retrouva dans une position très inconfortable : les rationalistes tiraient sur lui à boulets rouges, et en plus, les astrologues traditionnels, mécontents de voir leurs habitudes remises en question (comment ? et la chaîne planétaire ?), le critiquaient !

        
          Le premier qui dit la vérité. Il doit être exécuté.

          Guy Béart

        

        Néanmoins, des personnalités des deux bords saluèrent son travail avec un esprit ouvert. Cela l’encouragea à poursuivre ses travaux en les affinant, c’est ainsi qu’il alla plus loin dans la compréhension des « types planétaires ». Par exemple, Mars ET Saturne dominent chez les sportifs réputés pour leur concentration et leur endurance ; Saturne seul domine chez les savants « discrets » mais s’accompagne de Jupiter chez les savants « vedette » ou extravertis. Ainsi, au-delà des métiers, nous parvenons à des types psychologiques.

        Par la suite, les Gauquelin sont partis vivre aux États-Unis où ils ont pu effectuer leurs travaux dans de meilleures conditions et continuer à travailler sur les dominantes planétaires. Après la mort de Michel en 1991, j’ai eu l’occasion de participer aux « tests » élaborés par Françoise Gauquelin. C’était intéressant et troublant.

        Comme le disait Alphonse X de Castille, dit « Alphonse le Sage », lorsqu’il fut initié à la science de Ptolémée : « Si le Tout-Puissant m’avait posé la question avant de se mettre à créer le monde, je lui aurais suggéré de faire quelque chose de plus simple. »

        La lecture de tous ces résultats statistiques est certes de nature à éveiller notre curiosité, mais également à démontrer « qu’il y a quelque chose derrière tout ça ». Aimé Michel dit dans sa préface de L’ Astrologie devant la science de Michel Gauquelin (éditions Planète, 1965) : « Les vérités qui s’obtiennent par des explications sont de petites vérités. »

        Mais cela, nous, nous le savons. Ces arguments sont en fait destinés aux « autres », les sceptiques, les adversaires, les « de parti pris ». Les astrologues s’en servent de temps en temps quand ils en ont vraiment « ras-le-bol » d’entendre des gens pontifier et condamner leur discipline alors qu’ils ne la connaissent pas et surtout, ne l’ont jamais expérimentée.

        Comme le disait le « Poissons » Montaigne : « L’homme est un être ondoyant et divers. » Et les statistiques les plus affinées ne seront jamais en mesure de décoder et de codifier les méandres et les secrets du comportement et de l’âme humaine.

        
          INFO

          
            Suzel Fuzeau-Braesch, chargée de recherches au CNRS, fut sollicitée dans les années 1970 pour rédiger un ouvrage sur l’astrologie dans la célèbre collection « Que sais-je ? ». Le précédent opus rédigé par Paul Couderc était sans doute vraiment trop « de parti pris » ! Novice en la matière mais objective, elle se lança dans une recherche, tout simplement, en comparant des thèmes astraux informatisés (la grande époque d’Astroflash, premier logiciel d’astrologie créé en 1966) avec la réalité des personnes concernées. Fort surprise du résultat, elle en conclut que, décidément, « il y avait quelque chose », et par la suite elle publia plusieurs livres sur le sujet (voir bibliographie) dont un qui traite des jumeaux.

          

        

      

    

    
    
      ASTROLOGIE ET ASTRONOMIE

      
        Astrologues et astronomes,

          éternels ennemis ? Les raisons d’une discorde

        Pour les astronomes, les planètes sont des corps gravitant dans l’espace, certes dans notre système solaire, mais parfois bien loin de notre Terre. Aucun phénomène physique réel, reconnu, admis, ne permet d’envisager que ces « corps », parfois uniquement composés de gaz, puissent avoir une influence sur la Terre et a fortiori sur ceux qui y demeurent. (Excepté bien entendu l’influence de notre satellite, la Lune, sur les marées par exemple.) À cela que répondent les astrologues ? C’est vrai ! Nous ne le savons pas. Nous constatons simplement que ça fonctionne. Et ceci depuis plus de 5 000 ans.

        Mais nous pouvons essayer de proposer des réponses cohérentes, même si elles ne sont pas immédiatement vérifiables selon des critères scientifiques. Pour cela, je vais laisser la parole à un astrophysicien, Gérard Coupinot, astronome émérite à l’observatoire du pic du Midi, rencontré à l’époque où je faisais quelques pas en astronomie, et dont j’ai toujours admiré l’ouverture d’esprit.

        
          L’esprit est comme un parachute : il ne fonctionne que lorsqu’il est ouvert.

          Lord Thomas Dewar

        

        Il s’interroge sur l’évolution de la science par rapport à l’astrologie : « Il y a des gens qui considèrent que l’on sait tout, que la progression du savoir humain (hors du plan technologique susceptible d’un développement infini) est achevée. On ne comprend pas par quel mécanisme dérivant des lois qui nous sont connues aujourd’hui une influence du système planétaire serait possible : donc l’astrologie ne peut pas exister. C’est une position purement rationnelle et un esprit scientifique a le droit de l’avoir. » Alors je lui pose « LA » question :

        « Nous, astrologues, remarquons tous les jours une corrélation entre les positions des planètes et les événements terrestres. Ne fût-ce qu’en ce moment (mars 2020, en pleine pandémie due au coronavirus). Beaucoup d’astrologues annonçaient une catastrophe naturelle d’envergure internationale en 2020, culminant au printemps et en automne, et engendrant une crise humaine et économique. Qu’en pensez-vous ? »

        Il répond : « Il faut se placer dans le contexte du phénomène de répétition : à la même cause doivent correspondre les mêmes effets. Si l’on est capable de retrouver en série les mêmes résultats dans les mêmes conditions, on pourra considérer qu’il existe une corrélation. »

        Compte tenu de la fréquence des conjonctions planétaires Jupiter/Saturne/Pluton en carré de Mars rétrograde, la démarche n’est pas évidente ! La dernière que j’ai trouvée date de 1444, et encore, sans Mars ! Cette année-là marqua un développement de la traite des esclaves, avec des navires emplis de morts suite à des épidémies.

        Il y a quelques années j’avais participé, ainsi que Didier Geslain et Valérie Darmandy, astrologues, à un débat TV avec les auteurs d’un ouvrage traitant de ce problème. L’échange avait été ouvert et passionnant (au grand soulagement de l’animateur qui s’attendait à un règlement de comptes !). Les scientifiques présents, Édouard Collot et Daniel Kunth, avaient publié un livre Peut-on penser l’astrologie : science ou voyance ? (Le Pommier, 2000) dans lequel ils proposaient, entre autres, l’idée que le thème astral pouvait être un support à la voyance. Bien entendu, nous n’étions pas d’accord sur l’idée, tant nous avons à cœur de fonder nos interprétations sur des lois et des règles établies. Mais sans doute n’est-ce pas le cas de tous les astrologues, d’après les recherches et les témoignages rassemblés par les auteurs du livre ! Personnellement, j’en étais sortie avec l’idée suivante : avant de nous plaindre d’être incompris, nous pourrions balayer à notre porte. Pratiquer une astrologie rigoureuse et respectueuse de la réalité. Or, ce n’est pas toujours le cas, en particulier chez les débutants qui, emportés par l’exaltation de leur nouveau savoir, partent un peu dans toutes les directions ! Personnellement, je considère l’astrologie comme un art ou, encore mieux, comme le disait Raymond Abellio, « une science, un art, et une sagesse ».

        En effet, s’il est avéré que l’exactitude des grilles de lecture des astrologues – éphémérides, etc. – est indiscutable, le fait qu’ils s’en servent comme de symboles est une sorte de « grand écart » intellectuel. Il y a un vide entre la règle et son utilisation, et ce vide s’appelle « comment ». Comment passer du calcul élaboré, reconnu comme juste, traitant de corps célestes bien éloignés de nous et, a priori, totalement indifférents à ce qui se passe sur Terre, et leur interprétation symbolique ? C’est dans cet espace vide que le doute s’installe chez les esprits rationnels. Ce vide peut-être le comblerons-nous un jour. À moins que le défi consiste justement à le considérer comme un espace vivant et riche de possibilités.

        Certains astrologues de nos jours contournent le problème en considérant les planètes comme des « énergies ». Certes. Mais si l’on se réfère aux origines de l’astrologie, elle a toujours été fondée sur l’observation du mouvement des planètes. Pas sur la circulation des énergies…

        En conclusion, voici une citation de l’écrivain Julien Green : « Le plus grand péché du monde moderne, c’est le refus de l’invisible. »

      

       

    







Partie 2
Découvrir les outils de l’astrologue





Chapitre 1
Les outils de l’astrologue




COMMENT RÉALISER UN THÈME ASTRAL ?

Dans cette partie consacrée aux « outils de l’astrologue », nous allons faire le tour des connaissances qu’il faut apprendre à relier afin de donner naissance à une interprétation.

Nous allons commencer par ce qui est nécessaire à la réalisation d’un thème astral : les signes du zodiaque, les planètes, les maisons. Puis nous y ajouterons les aspects et les maîtrises. Au travers du thème d’exemple « de base » que vous retrouverez à diverses reprises dans cet ouvrage, celui de « Claire », et ceux de diverses personnalités, mais aussi en repérant les indices dans votre propre thème, ou celui de vos proches, vous pourrez déjà « vous faire une idée ». En bref, il s’agit de faire connaissance avec les outils qui vous aideront à fabriquer « THE » OUTIL, à savoir : le thème de naissance, dit également « thème astral ». Il s’agit, en quelque sorte, d’un « arrêt sur image », et l’image, c’est celle du ciel au moment précis de la naissance.

Séparé de sa mère par la coupure du cordon ombilical, le bébé devient une personne, un individu. Or, dans le monde, et dans toutes les civilisations, l’être humain a toujours accordé une très grande importance aux commencements, qui sont censés donner une image de ce qui suivra. Le thème astral est la « photo du ciel », le dessin qui représente ce commencement, cet « instant T ». Tout ce qui adviendra par la suite s’expliquera, astrologiquement, en fonction de cette image.

Le thème astral est donc érigé en fonction de trois renseignements :


	la date de naissance ;


	le lieu de naissance ;


	l’heure de naissance.





FOCUS

L’heure de naissance, un casse-tête ?


Beaucoup de personnes, interrogées sur leur heure de naissance, font en toute bonne foi des réponses vagues issues de « ce qu’a dit maman ». Or il est assez rare que la maman en question regarde l’horloge avant de regarder son bébé. Et que se passe-t-il si elle est endormie ?

Il m’est arrivé d’entendre des approximations étranges, mais qui avaient certainement un sens profond pour le rythme de la vie familiale : « Le coq chantait… Le facteur venait de passer… Maman m’a dit que c’était juste après le déjeuner… » Puis, plus dérangeant : « On m’a dit que c’était dans la nuit… ça ne suffit pas ? »

Or, il faut savoir que l’exactitude de l’heure de naissance est un élément essentiel et indispensable à la justesse du thème, donc à la fiabilité de l’interprétation. Au point que si elle est inconnue ou introuvable (cela arrive), il est rigoureusement impossible de monter un thème, ou alors, il serait réduit à de très vagues approximations.

Sans heure de naissance, la position des maisons (donc celle de l’Ascendant) ne peut être calculée. Tout comme la position de la Lune, fondamentale elle aussi, mais qui, se déplaçant de 11° à 15° en 24 heures, risque d’être imprécise, voire de changer de signe.

Autre problème, celui des heures « arrondies », style « midi » ou « 6 heures du matin ». Bien entendu, il existe des gens qui sont nés à midi pile ou à 6 heures pile. Mais il est tout aussi possible qu’ils aient vu le jour à 12 h 05 ou à 6 h 05 !

Or une erreur de 5 minutes dans l’heure de naissance peut entraîner un décalage de 1° dans la position des maisons et donc dans certains cas changer la position de l’Ascendant.


Alors que faire ?

En France, et dans la plupart des pays économiquement développés, l’heure de naissance est dûment déclarée et figure sur les registres de l’état civil (dans des temps plus anciens elle était consignée sur la « bible familiale »). Si l’enfant est né en milieu hospitalier, l’heure, notée par le médecin ou la sage-femme, est fiable, sinon parfaitement exacte. Né à la maison, tout dépend de la personne qui est chargée d’aller la déclarer à la mairie, mais cela reste en général dans une fourchette acceptable.

Avant 1954, les déclarations n’étaient précises qu’au quart d’heure près : une personne dont l’état civil indique 14 h 30 serait en fait née entre 14 h 15 et 14 h 30.

Quoi qu’il en soit, il est toujours préférable de se fier à l’état civil. Pour les personnes nées en France, il suffit d’écrire à la mairie du lieu de naissance pour demander un extrait de naissance avec mention de l’heure, en précisant l’identité de la personne (nom de jeune fille indispensable pour les femmes mariées) et la date de naissance. Les états civils des Français nés à l’étranger sont regroupés à Nantes. Dans tous les cas, joignez une enveloppe timbrée pour la réponse (dans certains cas cette démarche peut être effectuée directement sur le site internet de la mairie). En réalité, la réponse dépend souvent de la bonne volonté des mairies.

Par ailleurs les coordonnées de naissance de la plupart des personnes célèbres sont accessibles sur internet.

Enfin, une remarque de pur bon sens : « lorsque l’enfant paraît », cela entraîne une certaine activité. Couper le cordon ombilical, vérifier les réflexes du bébé… Et ensuite regarder la pendule. Donc, si l’on a une hésitation sur une heure de naissance, comme « entre 20 heures et 20 h 15 », mieux vaut choisir 20 heures.

Se méfier également lorsque maman dit par exemple : « Tu es né le 5 janvier à minuit ! » D’accord, mais minuit quel jour ? Est-ce dans la nuit du 4 au 5 ou celle du 5 au 6 ? Dans ce cas, la vérification auprès de l’état civil s’impose. Il faut aussi tenir compte du cas des enfants adoptés : la plupart du temps l’état civil a enregistré la naissance, mais dans certaines situations (adoptions à l’étranger par exemple) les données ne sont pas fiables.








Jusqu’aux années 1980, les astrologues, armés d’un compas, d’une règle, d’éphémérides et de tables des maisons (fascicule permettant de calculer la position des maisons en fonction de la latitude du lieu de naissance) réalisaient les thèmes à la main. Le calcul n’avait rien de très compliqué, mais il était fastidieux et prenait du temps. C’était l’inconvénient. Cela avait aussi un avantage : au fur et à mesure que l’on dessinait les planètes sur le cercle zodiacal, qu’on les reliait par des aspects, on avait l’impression de voir la personne surgir devant nos yeux. C’était une façon progressive de « faire connaissance » avec le détenteur du thème. L’ère de l’informatique a changé tout cela. Toute personne qui souhaite connaître son thème astral ou celui d’un proche n’a qu’à cliquer sur un site internet spécialisé et y entrer les données de naissance : le thème surgira instantanément sous ses yeux. Les astrologues, quant à eux, peuvent disposer de logiciels permettant, en un clin d’œil, outre le thème natal, de réaliser des recherches plus complexes : prévisions, comparaisons de thèmes, statistiques, « banques de données » de célébrités, etc. C’est pour cette raison que je ne vais pas tenter ici de vous expliquer, cher lecteur, les différentes opérations nécessaires à la réalisation d’un thème astral ! Cependant je vous conseille, si vous souhaitez étudier l’astrologie « à fond », d’apprendre à le faire, ou tout au moins à le dessiner. En effet, il est plus facile d’analyser un schéma quand l’on connaît la façon dont il a été composé, et ce qu’il veut dire.




QUELQUES REPÈRES ASTRONOMIQUES

En revanche, il est indispensable de comprendre quelques repères astronomiques qui vous permettront d’aborder plus sûrement la lecture du thème. Résumons : les planètes du système solaire – Mercure, Vénus, Mars, la Terre (et la Lune son satellite), Jupiter, Saturne, Neptune et Pluton – se déplacent autour du Soleil (qui n’est pas une planète mais une étoile). On appelle « révolution » le temps qu’elles mettent à en faire le tour, et la durée de cette révolution est liée à l’éloignement de la planète par rapport au Soleil.

Schéma représentant la taille des planètes par rapport au Soleil

[image: ]

Schéma représentant l’orbite des planètes autour du Soleil
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ANECDOTE

À la question : « Quelle est l’étoile la plus proche de la Terre ? », la plupart des gens disent ignorer la réponse. Les plus calés répondent « Proxima du Centaure ». Eh bien non… c’est le Soleil !




Le Soleil et son cortège de planètes se déplacent le long d’une sorte de « bande de ciel », sorte de ruban circulaire de 17° de large, incliné de 23° sur l’équateur céleste1 que l’on nomme « écliptique » ou « zodiaque ». Elle forme un cercle de 360° divisé en douze parties égales. Ces douze secteurs de 30° sont les signes du zodiaque.

Cercle zodiacal
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Chaque année, le 21 mars (le 20 pour les années bissextiles), date de l’équinoxe de printemps, le Soleil entre dans le signe du Bélier. Après en avoir parcouru les 30 degrés, il entre dans celui du Taureau, et ainsi de suite. Le premier degré du Bélier, ou degré 0 du zodiaque, est appelé « point vernum » (vernal en latin signifie « printemps »). Il s’agit du point d’intersection de l’écliptique avec l’équateur céleste.

Sphère céleste
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LES SYMBOLES GRAPHIQUES

Avant d’aborder les outils principaux que sont les signes du zodiaque et les planètes, il est nécessaire de savoir les lire. Pour cela, l’astrologue se sert de symboles graphiques. Ils sont à l’astrologie ce que l’alphabet est à l’enfant devant son livre de lecture. Sans déchiffrage de l’alphabet, pas de lecture possible. Sans compréhension des symboles, pas de lecture du thème ! En effet, nos « outils » (signes du zodiaque, planètes, aspects…) ne sont jamais indiqués « en clair » sur le dessin d’un thème. Cela prendrait trop de place.


Les symboles graphiques des planètes

Commençons par les planètes du système solaire : chacune d’entre elles est représentée par un « dessin » dont le sens est tantôt évident, tantôt plus obscur.

Le Soleil (étoile) est le centre de notre système : il est représenté par un cercle avec un point au milieu : A. Logique.

Mercure est représenté par un cercle au-dessus d’une croix (dessin que nous retrouverons à plusieurs reprises) et surmonté d’un demi-cercle ouvert vers le haut : espace de réception pour l’esprit qui vient d’en haut C. Compréhensible si l’on sait que Mercure représente entre autres le mental.

Le symbole graphique de Vénus D (à noter qu’en biologie ce symbole représente la féminité) ressemble à celui de Mercure, moins l’ouverture vers le haut. Elle est plus liée à la chair qu’à l’esprit. Mémorisable.

La Terre, notre Terre, a elle aussi un symbole, une sorte de Vénus à l’envers : N. Autour d’elle tourne la Lune représentée par un croissant : B. Limpide.

Mars est représenté par un cercle agrémenté d’une flèche : E. Symbole « armé » bien en accord avec le dieu de la guerre et le symbole biologique de la masculinité. Clair.

Pour comprendre les symboles de Jupiter et Saturne il faut simplement compter les planètes, en excluant la Terre, notre habitat, le Soleil et la Lune, que nous appelons en astrologie « luminaires ». Restent Mercure, Vénus et Mars : Jupiter est la quatrième planète et son signe est le nombre 4 joliment stylisé : F.

Quant à Saturne, il porte simplement le numéro 5 : G.

Uranus a ceci de particulier que c’est l’initiale de l’astronome à l’origine de sa découverte le 13 mars 1781 qui lui sert de symbole : le H de William Herschel, là aussi joliment stylisé avec un petit cercle planétaire dessous : H.

Pour Neptune, c’est facile : un trident, attribut préféré du dieu des eaux : I.

Enfin, le symbole graphique de Pluton est certes le plus compliqué : le petit cercle représentant la planète est comme en équilibre au-dessus d’un autre cercle, celui-là ouvert :[image: ]. Pluton ne fait rien comme tout le monde ! Certains le représentent d’ailleurs, plus simplement, par les initiales de celui qui l’avait repéré dans le ciel : Percival Lowell, donc PL : J.

Vous remarquerez d’autres sigles sur le thème astral. Par exemple : AS signifie « Ascendant », MC « Milieu du Ciel », DS « Descendant » et FC « Fond du Ciel ».




Les symboles graphiques des signes du zodiaque

Chaque signe du zodiaque, comme pour les planètes, est représenté par un symbole graphique très stylisé. Les voici :


	Bélier : a


	Taureau : b


	Gémeaux : c


	Cancer : d


	Lion : e


	Vierge : f


	Balance : g


	Scorpion : h


	Sagittaire : i


	Capricorne : j


	Verseau : k


	Poissons : l




Certains sont aisément reconnaissables : par exemple les cornes du Bélier, recourbées, et celles du Taureau, pointues, sont très différentes.

Les Gémeaux et les Poissons, qui vont toujours par deux, sont dotés d’un dessin double : les deux traits droits du premier représentent les jumeaux. Les deux courbes des Poissons sont reliées par un trait : l’image est celle de deux poissons reliés par un fil mais nageant chacun dans un sens différent. Nous ne serons pas étonnés de savoir que, souvent, les Poissons ont du mal à « tenir le cap ».

Le Sagittaire, dont l’image est un centaure armé d’un arc et d’une flèche, retrouve cette dernière dans son symbole graphique : une flèche.

Le Verseau est le porteur d’eau. Il est représenté par des vagues. C’est l’eau de la connaissance. Elle lui sert de temps en temps à arroser l’esprit de ses voisins !

L’image du Cancer (au cas où vous ne l’auriez pas remarqué) représente la gestation. Le refuge. Tout en lui se love et s’enroule, dans l’intérieur et vers le passé. Voir la réponse du Cancer Marcel Proust au questionnaire du même nom : « Quel serait votre plus grand malheur ? – Ne pas avoir connu ma mère ni ma grand-mère. »

Plus complexe est la signification des symboles pourtant très proches de la Vierge et du Scorpion. Le « M » majuscule, dont le dernier jambage est replié vers l’intérieur chez la Vierge, mais se termine par un dard ou une flèche chez le Scorpion. La Vierge se replie, le Scorpion pique. Certains ont vu dans ces jambages une image de l’intestin. C’est un des points faibles de la Vierge ! En hébreu, la lettre M s’appelle « MEM » et signifie « Mère ». Le M est donc évocateur de fécondité. Mais il symbolise également l’eau primordiale. Citons Marcelle Sénard (Le Zodiaque, Éditions traditionnelles, 1981) : « La Vierge est le mystère de l’incarnation, le Scorpion est celui de la rédemption. » Comme vous l’aurez compris, la Vierge et le Scorpion ne sont pas simples !

Le symbole graphique du Lion est censé représenter la queue de l’animal. Celui de la Balance est composé de deux lignes horizontales, celle du dessus étant marquée du demi-cercle qui est le hiéroglyphe de l’équilibre.

Enfin, le plus ardu est le Capricorne (normal, après tout, le Capricorne est ardu !). D’abord son sigle montre souvent de légères différences, suivant les époques et les écoles, mais toutes présentent la particularité d’un trait qui revient sur lui-même. Une sorte d’enfouissement qui correspond bien à la saison d’hiver, durant laquelle la graine dort sous terre en attendant le printemps.






LES THÈMES D’EXEMPLES

Vous trouverez dans cet ouvrage un grand nombre de « thèmes d’exemple », plus ou moins « fouillés » en fonction du sujet. La plupart d’entre eux appartiennent à des personnes célèbres, car cela facilite la compréhension globale. Parmi ces célébrités, vous verrez davantage de personnages historiques (parfois décédés depuis belle lurette) que de jeunes stars dont la vie ne nous est pas connue, même si rien n’empêche d’anticiper. De même, nous en avons délibérément exclu certains grands personnages dont les coordonnées de naissance sont invérifiables (exemple : Vladimir Poutine).

Mais dans la majorité des cas, ces thèmes refléteront davantage les réalisations de la personne que son intimité et sa vie privée. En bref, ses secrets ne seront qu’effleurés. Seuls certains thèmes appartenant à des personnes moins connues du public seront accompagnés de témoignages permettant d’aller vraiment « au fond » du thème. L’un d’entre eux, celui de « Claire », servira d’exemple de base et nous accompagnera tout au long de ce livre.






1. L’équateur céleste est en fait une projection dans l’espace de l’équateur terrestre, de même que la sphère céleste est une projection de la sphère terrestre.





  

  
Chapitre 2

    Les planètes


  
    
      [image: ]

    

    
      Il faut être poli avec le Soleil et les planètes.

      Jacques Prévert

    

    Dans la réalité astronomique, les planètes sont des corps célestes tournant autour du Soleil. L’ensemble est ce que l’on appelle le « système solaire ». Les planètes qui le composent sont : Mercure, Vénus, la Terre (et son satellite la Lune), Mars, Jupiter, Saturne, Uranus, Neptune et Pluton.

    Nous vivons sur la Terre, et de ce fait, nous avons l’impression très subjective de voir le Soleil et les autres planètes tourner autour de nous. Ce phénomène purement visuel est appelé le « mouvement apparent » des planètes. Si nous avions habité sur Mars, la « planète rouge » (ce qui arrivera peut-être bientôt), c’est cet astre qui, à nos yeux, aurait tenu lieu de centre du système. Et peut-être aurions-nous observé avec curiosité cette étrange planète bleue, la Terre !

    Les planètes peuvent, pour une meilleure compréhension, être classées en trois catégories :

    
      	
        les luminaires ;

      

      	
        les planètes rapides ;

      

      	
        les planètes lentes.

      

    

    

      LES LUMINAIRES : SOLEIL ET LUNE

      Le Soleil illumine nos journées, la Lune nous éclaire durant la nuit, c’est ce qui leur a valu l’appellation de « luminaires ». Mais ce ne sont pas des planètes ! Le Soleil en effet est une étoile, constituée d’hydrogène et d’hélium, d’un diamètre de 1 392 000 km, née il y a 4,55 milliards d’années. Et d’après les scientifiques, il mourra approximativement dans le même temps. La Lune, quant à elle, est un satellite, celui de la Terre. De par son diamètre de 3 473 km, elle est l’un des plus gros satellites du système solaire, avec Io et Ganymède pour Jupiter, et Titan pour Saturne. Elle tourne autour de la Terre en 27 jours, 7 heures et 43 minutes. Psst… Un cycle de 28 jours… ça ne vous rappelle rien ?

      Le Soleil et la Lune occupent une place prépondérante et privilégiée dans les interprétations astrologiques, avec pour différence que le premier représente des valeurs masculines, la seconde des valeurs féminines.

      
        Le Soleil A

        C’est le principe masculin par excellence (le « Yang » de la philosophie chinoise). Il renvoie à l’homme, ainsi qu’à tous les « rôles masculins » de la tradition : le père, le mari, le chef…

        Dans le domaine de l’astro-psychologie, nous analyserons la position du Soleil afin de définir le type de rapports que le sujet entretient avec le modèle paternel, et « l’image de l’homme » en général. Mais dans un premier temps, il représente le « moi », qui s’exprimera différemment selon qu’il se trouve dans l’un ou l’autre signe zodiacal, ses relations avec les planètes, etc.

        Hélios est, dans la mythologie grecque, le dieu du Soleil. Il porte une couronne rayonnante et parcourt le ciel en conduisant un char. Une ville d’Égypte porte son nom : Héliopolis. Pour les Romains, il est assimilé à Apollon, dieu des arts et de la beauté. Il est le frère de Séléné.

      

      
        La Lune B

        Elle représente le principe féminin, « Yin », et symbolise les images féminines en général : mère, épouse, compagne… La tradition lui fait également revêtir un certain nombre de visages symboliques (ce qui souvent complique un peu son interprétation) : l’enfance, le public ou la popularité, les valeurs familiales, la sensibilité…

        En astro-psychologie, elle éclaire sur la façon dont l’individu ressent la notion de féminité, le plus fréquemment en fonction de la façon dont il a vécu le modèle maternel. Important : la Lune représente l’équilibre global (interaction du physique, du sensible et du mental) de la personne.

        En mythologie, elle est reliée à la déesse Artémis (Diane chez les Romains). Elle est également appelée Séléné, et c’est sous ce nom qu’elle participe à une jolie légende, celle du berger Endymion qu’elle plongea dans un sommeil magique afin de pouvoir le visiter :

        
          Endymion le berger

          Fut aperçu par Séléné, la Lune

          Elle le vit et l’aima.

          Que son sort est heureux

          À jamais il sommeille

          Endymion le berger.

        

      

    

    
    
      LES PLANÈTES RAPIDES

      Elles sont ainsi nommées en fonction de leur « temps de révolution » autour du Soleil. Il s’agit de Mercure, Vénus et Mars. Mercure et Vénus sont également nommées « planètes intérieures » car situées entre le Soleil et la Terre. Mercure, Vénus et Mars sont en analogie avec les principales fonctions vitales de l’être humain : penser, aimer, agir. À ce titre, elles ont une influence déterminante sur la personnalité.

      
        Mercure C

        C’est la planète la plus proche du Soleil car elle ne s’en éloigne jamais de plus de 28°. C’est cette proximité qui fait qu’elle est difficilement observable (soit juste avant, soit juste après le lever du Soleil) : la plupart du temps on ne voit que l’énorme Soleil qui nous éblouit et pas la toute petite planète juste à côté. Mercure tourne autour du Soleil en 88 jours ; son diamètre est de 4 480 km (pour info celui de la Terre est de 12 742 km).

        Mercure en astrologie gouverne tout ce qui permet la communication : la pensée et l’intelligence, le verbe, les écrits, le mouvement, la transmission. Son analyse permet d’analyser la façon dont une personne « fonctionne » sur le plan du mental et des échanges.

        Dans la mythologie, Mercure (Hermès pour les Grecs) est le messager des dieux, représenté avec des ailes aux talons. Traditionnellement, il est considéré comme le dieu des commerçants… et des voleurs.

      

      
        Vénus D

        À l’instar de Mercure, elle est proche du Soleil, dont elle ne s’éloigne jamais de plus de 48°. Son diamètre est d’environ 6 000 km ; elle tourne autour du Soleil en 225 jours. Elle est, après le Soleil et la Lune, le troisième objet le plus brillant dans le ciel. Elle apparaît à l’Est avant le lever du Soleil, ou après son coucher à l’Ouest. C’est ce qui lui vaut l’appellation « étoile du matin », ou « étoile du soir ».

        En astrologie, Vénus signifie « aimer ». Elle symbolise ce qui nous rend la vie plus agréable : la beauté, les plaisirs (esthétiques ou sensuels), l’harmonie, le confort, les arts. Dans un thème astral, son analyse permet de comprendre le « mode de fonctionnement » affectif d’une personne, ce qui l’attire ou la repousse.

        Dans la mythologie, Vénus (Aphrodite pour les Grecs) est l’épouse de Vulcain, qu’elle trompe avec Mars. Serait-ce le premier adultère de l’histoire ? Sûrement pas, vous le verrez un peu plus loin !

        
          INFO PRATIQUE

          
            La distance réduite qui existe entre Mercure et le Soleil, comme entre le Soleil et Vénus, a une conséquence : puisque chaque signe du zodiaque, dans un thème, couvre 30°, Mercure ne peut se trouver que dans le même signe que le Soleil ou dans le signe voisin. Vénus a cinq possibilités : être dans le signe solaire, dans l’un des deux qui le précèdent ou le suivent.

            Exemple : si vous avez le Soleil en Gémeaux, Mercure ne peut être qu’en Gémeaux, en Taureau ou en Cancer, signes voisins ; Vénus peut être en Gémeaux, mais aussi en Bélier, Taureau, Cancer ou Lion.

          

        

      

      
        Mars E

        C’est la planète la plus proche de la Terre, dans l’ordre d’éloignement par rapport au Soleil, puisqu’elle en fait le tour en 1 an et 322 jours alors que la Terre le fait en 365 jours (durée de notre année civile). Son diamètre est de 6 750 km. On l’appelle la « planète rouge », ce qui est aisément vérifiable lorsque l’orbite de Mars la rapproche de notre planète et la rend plus visible.

        En astrologie, Mars (Arès pour les Grecs) conserve ses prérogatives mythologiques où il est considéré comme le dieu de la guerre. Il représente l’action, le courage, l’énergie, la lutte, l’agressivité, l’esprit d’entreprise, la confrontation dans le sens concret du terme, car Mars se bat pour des faits plutôt que pour des idées, et s’exprime par des actes plutôt que des paroles.

        Dans le thème astral, il permet d’analyser la façon d’agir et de réagir face aux défis de la vie.

        
          INFO

          
            Pour les anciens, Mars était considéré comme une planète « maléfique » puisque fauteur de troubles et annonçant la guerre. De nos jours encore, il m’arrive de lire, le concernant, des définitions sanglantes. C’est oublier un peu vite que dans notre monde, il faut se battre, et que les « combattants » ont aussi un rôle essentiel à jouer.

            La légende conte que le dieu Mars séduisit une vestale nommée Rhea Silvia. De leur union naquirent deux jumeaux, que leur mère dut cacher car les vestales devaient demeurer vierges (sous peine d’être emmurées vivantes, on ne plaisantait pas avec la chasteté !). C’est une louve qui les allaita, ils s’appelaient Romulus et Rémus. Les fondateurs de Rome.

            Polarité : de même que le Soleil et la Lune, Mars et Vénus sont des archétypes du masculin et du féminin, mais dans un sens plus « charnel ».

          

        

      

    

    
    
      LES PLANÈTES LENTES

      
        Jupiter F

        C’est la plus grosse planète du système solaire : son diamètre, 142 700 km, est onze fois celui de la Terre. Elle tourne autour du Soleil en 11 ans et 315 jours – donc approximativement 12 ans. Intéressant : ce cycle est le même que celui de l’apparition des taches solaires1. Détail : étant constitué à 98 % d’hydrogène et d’hélium, Jupiter n’a pas de surface solide. Son cœur est rocailleux mais il faudrait s’enfoncer de 60 000 km avant d’y parvenir ! C’est aussi un astre magnifique à observer dans une lunette ou un télescope, avec son atmosphère colorée par des composés soufrés, et par sa « grande tache rouge ». Jupiter a plusieurs satellites que l’on appelle ses « lunes ».

        Dans la mythologie, Jupiter (Zeus pour les Grecs) régnait sur les cieux. Installé dans l’Olympe, armé de sa foudre, il rendait la justice parmi les dieux et les hommes. Il est donc considéré comme roi des dieux et dieu des lois. Mais roi ou pas, sa moralité était discutable : il trompait allègrement son épouse Junon avec des mortelles ou des nymphes de passage, en se transformant, au choix, en cygne, en taureau, voire en mouche ! (D’ailleurs trois de ses « lunes » portent le nom de ses conquêtes : Io, chérie des amateurs de mots croisés, Europe et Callisto). En bref, Jupiter se croyait tout permis. C’est encore de nos jours son principal défaut ! Mais il sait aussi se montrer impartial, de bon conseil. À condition que l’on ne discute pas son autorité.

        En astrologie, Jupiter est en relation avec le pouvoir, les lois et l’expansion. Mais il peut, comme toutes les planètes, avoir des effets positifs ou négatifs. Dans le premier cas, il apporte épanouissement, chance, satisfaction. Avec lui, tout est facile, l’intégration sociale est spontanée, l’organisation « coule de source », il « résout » les problèmes. On appelle cela « l’effet Jupiter » ! Dans le second, il montre un visage moins sympathique : celui d’un amplificateur, d’un manipulateur qui fausse les jeux, exagère et conduit l’homme vers l’erreur.

        
          Ceux que Jupiter veut perdre,

          il commence par leur ôter la raison.

          Jean François de Fontarabie

        

        C’est la position de Jupiter dans un thème astral et ses aspects qui permettent de voir quel rôle il va jouer ; mais il est fréquent qu’il se montre tantôt bienveillant et chaleureux, tantôt perfide, en poussant l’individu aux excès.

      

      
        Saturne G

        Le « seigneur des anneaux » est la dernière planète visible à l’œil nu. Avec lui se clôt le « septénaire » des anciens. Son diamètre est de 120 000 km, et il effectue une rotation autour du Soleil en 29 ans et 167 jours. C’est une planète entièrement composée de gaz, et la moins dense du système solaire. Comme Jupiter, Saturne est impressionnant à observer, entouré de ses anneaux. Pas moins de 62 lunes gravitent autour de lui, la plus importante étant Titan.

        Dieu du Temps dans la mythologie, Saturne (Chronos pour les Grecs) symbolise en astrologie toutes les vertus liées à la raison : réflexion, sagesse, réalisme, sens du devoir, rigueur, économie, patience, effort et surtout, durée… Et au négatif le doute, les retards, la restriction, la rétraction et la frustration. Face à ces frustrations, à ces « manques », deux possibilités : la maturation, qui facilite les renoncements incontournables de la vie, ou bien l’avidité compensatoire.

        L’écrivain Claude Mettra propose une description de Saturne particulièrement poétique : « La science des caractères, la lecture des astres et les représentations de l’art et de la littérature l’ont enfermé depuis longtemps dans une géographie du sombre […]. Il est en exil dans nos propres cœurs » (Saturne ou l’herbe des âmes, Dervy, 1998).

        
          FOCUS

          Grand bénéfique, grand maléfique ?

          
            Le grand bénéfique de la tradition, c’est Jupiter : les médias s’en sont fait l’écho actif et parfois mal informé, en promettant monts et merveilles à leur public dès que Jupiter se présente. À l’inverse, Saturne était appelé « grand maléfique ».

            De nos jours, certains ont la tremblote à sa seule évocation ; cette tremblote étant à l’origine d’une maladie très répandue : la saturnite aiguë ! Chez l’astrologue amateur, elle se manifeste par les symptômes suivants : fatalisme envahissant, pessimisme exagéré, angoisse et peur de l’avenir…

            En fait, aucune planète n’est entièrement favorable ou néfaste. Chacune a ses bons et ses mauvais côtés. Le bienveillant Jupiter peut conduire à des débordements regrettables ; et sans le sévère Saturne, il n’y aurait ni conscience ni sagesse dans le monde. « La rivière n’atteindrait jamais la mer si les berges ne la contraignaient » (Rabindranath Tagore). En revanche, Jupiter et Saturne représentent des valeurs opposées et donc complémentaires ; c’est ce que nous verrons un peu plus loin dans la description des polarités planétaires (voir encadré Focus).

          

        

      

      
        Uranus H

        C’est la première des planètes « transsaturniennes » : au-delà de Saturne. Elle a été découverte « par accident » en 1781 par William Herschel, qui lui a légué son initiale, un H, en guise de symbole graphique. Son diamètre est de 50 000 km et elle effectue le tour du Soleil en 84 ans. Elle est essentiellement constituée de gaz. Elle est visible à l’œil nu à condition de vraiment savoir où regarder ! Uranus est la dernière planète dont le cycle – 84 ans – est intégrable dans la durée d’une vie humaine.

        Sa découverte était inattendue, et les événements qui eurent lieu pendant cette période le furent tout autant : la Révolution française et la guerre de Sécession aux États-Unis. Uranus est donc en rapport avec la révolte, l’indépendance, le futur, mais aussi la provocation et la marginalisation.

        Dans la pratique astrologique, on s’aperçoit que cette planète confère un tempérament original, individualiste, créatif et insoumis, qui doit trouver et imposer ses propres règles ou modes d’expression. « Ce monde ne sera sauvé, s’il doit l’être, que par les insoumis » (André Gide).

        Au négatif, Uranus ne s’encombre pas de sentiments et d’émotions : les personnes fortement influencées par cette planète peuvent se montrer très personnelles, insensibles ou intolérantes, comme le dieu qui portait son nom (voir « Histoires de famille »).

      

      
        Neptune I

        Neptune est, physiquement, la sœur jumelle d’Uranus, d’ailleurs elle lui doit d’avoir été découverte. En effet, un astronome français, Urbain Le Verrier, observait Uranus tout comme un de ses homologues anglais. Les deux remarquèrent des « irrégularités » dans son orbite, irrégularités qui ne pouvaient être causées que par l’existence d’une autre planète… inconnue. Chacun de son côté ils se lancèrent dans une série… astronomique de calculs afin de repérer la planète « fauteur de trouble ». C’est en 1846 qu’ils parvinrent à repérer sa position supposée. Mais il fallait encore arriver à la voir ! Le Verrier se heurta au scepticisme du milieu astronomique français, et c’est finalement un Allemand, Johann Galle, qui prit ses recherches au sérieux, pointa son télescope vers la position calculée et découvrit Neptune du premier coup.

        Neptune est comme Uranus une planète « gazeuse » ; elle tourne autour du Soleil en 165 ans et son diamètre est de 45 000 km (proche de celui d’Uranus). Le cycle de Neptune n’est pas intégrable dans une vie humaine, il est difficile à repérer. Tout cela va très bien avec son symbolisme. Neptune « échappe » aux définitions. Dieu des eaux (mers, océans, fleuves et rivières) dans la mythologie, il est en relation avec tout ce qui éloigne du réel, du concret : imagination, inspiration, imprégnation, évolution, foi et idéologies collectives, mais aussi, au négatif, embrouilles, confusion, illusions, fuite du réel.

        Comme Jupiter et Saturne, Uranus et Neptune ont un système de « lunes » très abondant. Comme Saturne, elles ont des anneaux, mais beaucoup moins visibles. Ceux-ci ne furent découverts qu’en 1977 grâce à la sonde « Voyager 2 ».
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